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Exportations à date:
Froinagc. lieurro.

1895............. 588,074 8,982
1894 .. .......... 671,913 2,885

RUFS
Marché ferme. On vend les oeufs mi-

rés de 12 à 12jc. Entre marchands de
gros tels qu'ils arrivent, les oeufs .se
voentM 1îjc.

FRUITS
Pas de changement dans les prix des

fruits, qui sont abondants. Les bluets
valent $1.50 la botte de 22 pintes. Les
framboises sont encore abondantes.

LEGUMES.
Les fèves sont toujours très rares et

se vendent de $1.90 à $2.00 le minot. Les
pois à soupe valent, de 80 à 85o par 60
livres.

Les pommes de terres nouvelles abon-
dent; on les vend $1 25 le quart et de 30
à 40e le panier.

FOIN PRESSE ET FOURRAGES
A Boston on cote:.

Choix à fancy en grosses
balles ................ $18 0o à $19 0O

Ohoix à fancy on petites
balles ................. 17 GO à 18 0O

Beau &.bon .............. 15 00Oà 16 00
Pauvre à ordinaire....... 12 0o à 14 DO
MOld ..... ................. il 00Oà 13 GO

Palede seigle ... 12 50 à 13 GO
"l d'avoine.......... 750à 8 (O

Arrivages de la semaine dernière 305
chars defoin et 14 de paille. Semaine
précédente, 408 chars de foin et 00 de
paillie; plus 55 chars de foin pour l'ex-
portation.

Les arrivages ont beaucdup diminué;

la demande qui est lente.
La majeure partie se compose de foin

moyen dlu Canada, dont il y a déjà une
quantité on stock. Les chars qui peu-
vent être classéi de choix et atteindre
nos prix extrêmes sont très rares. Nous
nous attt ndons à une diminution des
arrivages la semaine prochaine et nous
espérons une meilleure demande. (Cir-
culaire de MM. Hosmer, Robinson & Co,
de Boston).

A Montréal, les prix montent. On dit
qu'il s été payé $10.00 à la campagne
pour du foin No 2 livré sur wagon ; et
l'on demande jusqu'à $12.00 la tonne,
livré à Montréal. Le No 1 est rare et se
paierait de $10.50 à$1 1.00 à la campagne.
Oe prix cependant ne sont que pour du
foin de belle qualité dans des localités
peu éloignées ou placées de manière à

avoir un fret direct pour l'exportation.
Ls dernières pluies ont dû endomma-

mager une certaine quantité de foin,
qui sera, on conséquence, peu vendable
pour ibexportation.

Nous croyons cependant que les prix
actuels sont exagérés et que si les culti-
vateurs se montrent trop. ambit~ieux, is
risquent de garder leur foin j usqu'à ce
que la réaction fasse de nouveau baisser
les prik.

Le marché local est ferme, mais peu
actif.. Le son est on hausse.

Nous cotons au détail:
Foin pressé No 1, la tonne.....12 50 à 13 GO
do do No 2 do ... l 00à12 00
do do No 8, do ... 000 à00 00

Paille vieille db ... 4 50. à 5 50
Moulée, extra la tonne ......... 23 60 à 24 50

do Nol do.........00 00à 22 00
do No 2, ...... 0 0à 21O0

Gra blanc do ......... G0 00à19 5O
do No2, do.........0000à 18 bo
do NoS, duo.........OG000âà00G0

Son (Manitoba) do ......... 17 60 à 18 GO
do (Ontario) do ......... 18 50 à 19 00
do au char ................. 16>50 à 17 50

Blé-d'inde jaune moulu.........G GO 0 à 28 GO
Farine de blé-d'inde, granulée

100Gîbe .................... 150 à 1 75
Farine de blé-d'inde commune

1GOîbe .................... 120Gà 125
B16.d'inde broyé, la tonne.... G GO 0 à 27 GO

On télégraphiait de New-York le 22
juin:

"lu nommé Rover, àgé de trente-
trois ans, employé à la pose d'un fil
électrique, a reçu une décharge de
3000-.

IlOn a pu le rappeler à la vie après
des soins empressés.

IlOette décharge est trois fois aussi
forte que celle appliquée aux condam-
nés à mort ;aussiSod~uge,0LL
convaincu que ces derniers ne sontvéi
tablement tués que par le scalpel de

On y met le temps à se convaincre,
malgré l'avis de savants spécialistes
comme M. d'Arsonval.

Mais ce qui, dans cette malpropre his-
toire yankee, est le plus foudroyant,
c'est que l'on continuie à" éloctrocu6ér-w
les condamnés et à les charcuter vivants.

-(Moniteur Industriel.)

Les chimistes anglais s'occupent beau-
coup on ce moment de rechercher la
quantité d'eau et d'acide contenu dans
le sulfate d'ammoniaque commercial ;
la raison de ceci est que la présence de
1'./ d'eau fait une différence de 250ý d'am-
moniaque, en moins.

Renseignements Commerciaux

P1iOVINcOE nit <auÉEflO
DISSOLUTIONS »B soOIdlThS.

Montréal. - Larose & Paquin, nou-
veautés.

A. S. Guay & oie, hôtel.
Corriveau & Boisseau, entrepreneurs.
Rose & Rudoif, agents de mauufao-

tares.
F. McKeown & Co., entrepreneurs.
Blanchet & David, selliers.
H. J. Dreyfus & Oo.,1 bijoutiers.
Wlngender & Filiatranit, ouvragea en

marbre.
Sherbrooke.-Bédard & Mahieu, photo.-

graphes.
St-Bimnon.-Birtic & Denis, selliers.
St Henri de MontrEal. St-Henrl

Laundry.
St- Louis Mile End. - Oorriveau&

Boisseau, entrepreneurs.
Cocsticook.-oui on & Manne, OrgtUes.

XOUVELLES SGCIÙT*8

Montréal.-D. Bêlair & Oie., elitrepfle-
neurs ; DJolphis et .Arthur Bélair.

Moutreal Machine Bread Oo. ; Robert
Morris Birk, seul.

Montreal Paur Dresslng & Dyeing
Works ; Wmn. J. et Pred. Voikert.

P. Saie & Oie., épiciers; Philip Saxo
et Reuben E. Helllng.

St-Jean Pi'êres, ferronnerie ; Jacques
St-Jean, seul.

Rose & Rudolf, agents de manufadta-
res ; J. Mackay, seul.

R. Coté & Oie., tailleurs ; Raymonid
Ooté et Horace A. Ste -Marie.

T. A. Langlois & Oie., épiciers ; Victor
Morin, Beul.

Mu ÉAv! 1RAIl & (le.,- commercants.etc.;
Andrew PF. Murray et Robert Bali.

A. Blanchard & Oie., bouchers; Félix
Biron seul.

H. Y'. Dreyfus & Co., bijoutiers; Jeali
Bts Tremblay, seul.

Rntoberg & Oo., épiciers; Gasper
RuLthenbrg, seul

Ste- Marie de Blandford.-Oharette&
-ie. mag gnl.; Mme Joseph Ohbarefta,-
seule.

Westmount.-G. I. Armitage & Oie,
laitiers; Trenholme Diekeson, seul.

FONDS A VENDEL1
Mont réal.-W. F. Smardon, chaussu-

res; aux enchères, 1er août.
Joseph Paquin, épicier.
S Z. LebSeuf, épicier.
Montmaagny.-E. Dion, mag. gal.; le 2

août.

FABRICANTS DES

RADIATEURS BREVETES de SAFFORD)
~ BOUL NS, ~ Meilleurs et moins chers que les

rPas dePAUTÂE
(FUITES.registres en tuyaux.

__ H. MOLAREN &00., Représentants


